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_ Tableau comparatif des quantités de soies et de 
tissas de soies importées pendant les trois pre­
miers mois des années 1890, 1889 et 1888 : 

1 8 9 0 1889 1888 
II!., «IL. KIL. 

Soie brute 
Soles as m i l ) . . . . 169.330 49.890 181.260 
Soie» «crue», y compris las 

deupioms, «r*(fas : . . 1.469.100 1.761 790 928 180 
Soies 5uo. mouFinMS . . 81.700 130.960 117.8S0 
Soies teintes, à coudre, A 

broder et à dentelles . . 12.660 2.080 3.280 
Soies dito. antres . . . 1*0 230 1.170 
Bourre da soie at frisons, 

enmaase 8.Ï10.810 2 020 330 1.277.CM 
Dito, peignes et cardés. . 4â.b00 31.660 15.200 
Dito, files ou fleuret. . . 102.310 86 790 72.KO 
Fils da bourrette ou de dé­

chets de bourre de soie . 2.080 4.320 780 
Tissus de soie 

Tissus de soie pure et unis. 
Dito,d'autres matières.unis 
Dito.d'antres mat..façonnés 

Dito, gaze at crêpe de soie 
pure ou mélangée . . 

Tulle de soie 
Des telles soie dites blondes 
Tissus de bourre de soie (y 

compris les foulards) pure 
Dito, mélangée . . . . 
Bonneterie de soie ou de 

bonrra de soie . . . . 
Rubans soie pure (Taloursi. 
Dito, autres 

199.696 
21.881 

348 

9.884 
3.312 

216 

767 
891 

4.741 
4 

1.267 

231.474 
20.851 

1.602 

5.282 
1.7 V. 

328 

1.482 
5S8 

3.529 
477 

1.018 

186.225 
12.772 

104 

( 8 1 4 
2.192 

201 

1.912 
1.040 

6.118 
60 

1.155 

Lûmes 
Buenes-Ayres, 21 mai. 

Agio sur l'or : 240 . / . . 
Anvers, 23 mai. 

En disponible, il a été traita . . Dalles La Plata. 
Marseille, 21 mai. 

On a vendu 60 balles Constantin?, à fr. 135. 
Montevideo, SI avril. 

Laines. — Ha baisse par suite des avis défavo­
rables des marchés européens. Ventes 6,0u0 arro-
bes, embarqué pour compte des propriétaires envi­
ron 200 balles, de sorte que le stock actuel se 
compose d'environ 23,000 arrobes de tous 
genres. 

Peaux de moutons.— Par continuation recher­
chées à prix en hausse. Les derniers prix payés 
s'établissent comme suit : 1(2 laine et au-dessus 
145 m., 1]3 et 1[4 laine U S m., 1)2 laine et au-
dessus refus 115 m., 1|3 et 1(4 laine refus 110 m., 
rasons sains 105 m., rasons peignés 90 m. Em­
barqué pour compte de détenteurs 50 balles. Stock 
oCKTbalfes. 

Richmond, 20 mai. 
Laines anglaises. — Laines supérieures 9 à 

10d. t secondaires 7 à 8d . , Ecosse o à 6 d . la 
Mvre>« 

MARmfc DU HAVRE 
Le Havre, le 22 mai 1890. 

(De notre correspondant particulier) 
Laines, — Marché calme, la cote de ce matin a 

été laissée sans changement. Un a mis 6 filières 
nouvelles en circulation ; cette après-midi, la cote 
a été laissée sans changement, marché soutenu. 

A terme on a vendu 150 balles dont voici le dé­
tail : 25 b. Buenos-Ayres sur mai à 170, 50 b. dito 
sur juin a 170, 50 b.'dito sur août à 172, et 25 b. 
dito sur septembre à 173. 

Voiei les cours de clôture : mai 170, juin 170, 
iuillet 171, août 172, septembre 173, octobre 
'173, novembre 173,dàcembre 172,50, janvier 171, 
février 171, mars 171. 

Noas avons reçu 65 balles par steamer British-
Queen; 10 b. par steamer Brittany. 

Cotons. — Notre marché a été beaucoup plus 
calme aujourd'hui pour le disponible sans qu'il ait 
aucun changement à signaler dans les prix qui 
restent fermement tenus. Par contre à terme, il y 

avait ce matin une baisse de 12 c. 1(2. On a mis 
hier 4 filières nouvelles en circulation. 

Cette après-midi, marché calme et sans change­
ment pour le disponible. A terme en reste aux 
environs de la cote. 

En disponible on a vendu 575 balles savoir : 25 
balles New-Orléans à 78, 5 balles dito à 79; 50 b. 
dito à 77, 41 balles dito à 78, 10 balles dito à 78. 
10 balles dito à 76, 198 balles Bendere à78.50,100 
balles dito à 79, 75 balles Haïti à 70, 55 balles 
Broach à 69, 6 balles Bengile à54. 

A terme les ventes s'élèvent à 1750 balles sa­
voir : 200 b.sur juin à 76 3(4, 450 b.sur septembre 
à 76 7(8, 700 b. sar octobre à 74 1(4, 100 b. sur 
novembre à 71 7(8, 300 b. sur mars à 70 7|8. 

Voici les cours de clôture : mai 70 3|4, juin 
76 3i4, juillet 76 3(4, août76 7(8. septembre 76 7(8, 
octobre 74 1(4, novembre 71 7|8, décembre 70 3(4, 
janvier 70 3(4, février 70 3(4, mars 70,7(8, 
avril 71. 

Aux Etats-Unis, le disponible a haussé de 1(16 
cent, à New-Orléans et Memphis, de 1|8 cent, à 
New-York, Savannah, Wilmington, mobile et St-
Louis. 

On remarque depuis plusieurs semaines, une 
tendance bien arrêtée a provoquer un mouvement 
de hausse très prononcé sur les derniers mois de 
la saison actuelle aux Etats-Unis et à Liverpool. A 
New-York, on ne dissimule nullement que l'on a 
en vue un étranglement successif des mois l'un 
après l'autre ; il parait que le découvert y est très 
grand et de beaucoup trop fort pour les perspec­
tives à approvisionnements que l'on a en vue sur 
ce marché jusqu'au commencement de la future 
saison et à New-Orléans, la situation est peut être 
encore plus critique. 

Ces informations s'appliquent toutefois beau­
coup plus à la précocité de la récolte qu'à son 
rendement final, dont il ne peut être sérieusement 
question en ce moment-ci, puisque les ensemence­
ments ne sont même pas encore terminés et qu'un 
temps favorable pourrait fortement améliorer plus 
tard les perspectives. Mais il y a un fait indénia­
ble c'est que pour le moment la récolte présente 
un retard de plusieurs semaines sur l'an der­
nier. 

Telle est en quelques mots la situation actuelle 
aux Etats-Unis. 

V.a Europe, les conditions ne paraissent pas 
être exactement aussi fortes, puisque les approvi­
sionnements, au lieu d'être en déficit sur l'an der­
nier comme cela est en Amérique, présentent un 
excédent de 375,000 balles en total, dont 139,700 
Amérique sur ceux correspondants de 1889; cepen­
dant les idées sont à la hausse, elles se basent sur 
les conditions suivantes. 

D'abord les forts engagements à livrer de la 
production industrielle, surtout S Manchester, où 
les fUateurs et les manufacturiers ont leur pro­
duction tellement engagée que le plus souvent les 
nouvelles affaires sont empêchées par 1 impossi­
bilité de pouvoir livrer dans les délais voulus. 

En résumé, le sentiment dominant, sur tous les 
marchés, est la hausse, mais jusqu'à présent ce 
n'est qu'un mouvement provoqué par l'opinion et 
pour qu'il puisse se consolider il faut que la mar­
che ultérieure le justifie. Le vote du nouveau bill 
américain pourrait être un stimulant en provo­
quant un nouveau mouvement spéculatif à Man­
chester. 

Sur notre marché au Havre,les idées ne sont pas 
aussi tranchées; cependant OH subit les influences 

| extérieures et nous avons eu cette semaine des af-
I fairos beaucoup plus suivies en disponible avec de 
I la hausse dans les prix. On prévoit que le low-mid-
! dling Orléans atteindra 80 fr. Ce qui est dans les 
| choses très possibles. 

A Liverpool, on a fait hier 18,000 balles en dis-
I ponible et aujourd'hui encore 12,000 ballesà prix 
) fermes pour des Amérique et avançant pour les 

Surates. Par contre les futurs sont en réaction de 
1 à 2[(V4d. languissants. 

Monvemeni maritime laimer 
Le steamer Lucerne venant de la Plata avec 

| laines pour Ronbaix-Tourcoing, est attendu inces-
( samment à Dunkerque (passé le 19 mai A Ma­

dère.) 

Le steamer Morbihan est attendu du 24 au 25 
à Dunkerque, venant d'Algérie avec laines et 
diverses marchandises pour Roubaix et Tour­
coing. 

Le steamer Ville-de-Tarragone est attendu à 
chaque marée à Dunkerque venant d'Algérie avec 
laine, etc., pour Roubaix et Tourcoing. 

Le st. Phcrnician allant de Dunkerque et le 
Havre à fMontevideo et Buenos-Ayres prendre 
charge et laines pour Roubaix-Tourcoing, a passé 
le 21 mai à Madère. 

Le steamer Alexandre-Bixio allant de Dunker­
que en Algérie prendre charge en laines et diverses 
marchandises, est arrivé le 22 mai à Saint-Na-
zaire. 

Le steamer Tarn prend charge présentement 
en Algérie et laines, etc., pour Roubaix-Tour­
coing. 

Le steamer Chdtelier terminait le 22 mai A Dun­
kerque le débarquement de ses laines, etc. impor­
tées d'Algérie et suivra le 24 courant pour cette 
destination. 

Le steamer Belgrano est attendu d'un moment 
à l'autre à Dunkerque avec environ 800 balles 
laine de la Plata. 

Le steamer Pavahyba est attendu vers le 28 
mai courant à Dunkerque avec environ 1000 ballrs 
laine de la Plata peur Roubaix-Tourcoing. 

Le steamer anglais Britmnnia prenait charge en 
laines, cuirs et peaux, A Coronel (Pacifique) pour 
Pauillac et Liverpool vers le 22 mai courant. 

Le steamer anglais Hellènes prenait charge M 
laines vers le 21 mai A Buenos-Ayres pour l'Eu­
rope. 

Le steamer Gellieerra allant de la Plata A An­
vers avec laines et diverses marchandises a suivi 
le 19 mai de St-Vincent (Cap-Vert). 

Le steamer anglais Wiicannia prenait chargn 
en laines le 21 mai à Melbourne (Australie) pour 
Londres, etc. 

Le steamer anglais Hellopes est parti le 17 mai 
de Montevideo pour Liverpool avec laines et di­
verses marchandises. 

Le steamer anglais Séria est attendu le 25 mai 
A Londres, venant d'Australie avec laines, 

Le steamer anglais Ligaria allant de Londres 
en Australie, prendre charge en laines pour l'Eu­
rope a suivi le 20 mai de Naples. 

Le steamer Orénoque a mis en mer le 22 mai 
de Bordeaux, allant A la Plata charger en laine», 
cuirs et peaux. 

Le steamer anglais Xewton avait terminé le 2.2 
mai A Dunkerque, le débarquement de ses mar­
chandises importées de la Plata et a suivi le même 
jourpour Newport. 

Marchés français 
Fourmies, 21 mai. 

Laines brutes. — La vente de Londres a ter­
miné avec des prix très formes. 

Les laines de Franco commencent A être offertes 
de divers côtés; mais jusqu'ici il n'y a pas eu dn 
ventes sérieuses, par suite des prétentions beau­
coup trop élevées des vendeurs. 

Peignés. — Depuis le dernier bulletin, on a 
traité quelques affaires, sans changement notable 
dans les prix. 

Façon de peignage, — Bonne alimentation sans 
changement dans les prix. 

Façon de filature. — La situation de la filature 
A façon est toujours déplorable. 

Blousses. — S'enlèvent au fur et A mesure de la 
production, sans changement dans les prix. 

Fils. — Peu d'affaires A prix plutôt faibles. 
Néanmoins il n'y a pas de stock. 

l'issus. — Situation très difficile et sans chan­
gement. 

Condition publique des laines, soies et cotons 
Relevés bi-mensuels comparatifs du 8 au 20 mai 

inclus. 
1889 1890 

Laine peignée.. 103.817 k. 90 99.872 k. 00 
filée 173 990 k. 60 157.775 k 00 

Marchés anglais 
Halifax, 20 mai. 

Le marché est calme : les quantités de laines 
anglaises ayant changé de mains sont minimes et 
les prix ont une tendance en faveur des ache­
teurs. 11 s'est traité un peu plus d'affaires en lai­
nes coloniales, les croisés s'enlevant aux pleins 
prix. 

La branche des fils est loin d'être satisfaisante 
et c'est la faiblesse qui domine de ce côté. Les 
filateurs de laines d'Australie se plaignent de la 
rareté des ordres et les machines ne sont pas tou­
tes employées. 

Le commerce des tissus est calme, mais on ren­
contre dans cette branche plus d'activité que pour 
les fils et la matière brute. Les nouveaux ordres 
sont assez rares toutefois et les fabricants atten­
dent anxieusement une amélioration. 

Cotons 
(Télégrammes de M. BULTEAU-GR1MONPREZ) 

Le Hr.wc, 23 mai. 
Ventes : 1.205 balles. Marché Unre. 

Liverpool, 2.3 mai. 
Ventes : 8.000 balles. Marché soutenu. 

New-York, 22 mai. 
Middling Upland 12 3/8 . Ventes : 4.000 balles. 
Middling américain : à New-Orléans 11 7 / 8 ; 

Savannah 11 11/16. 
(Dépêche communiquée par M. LÉON CLERC) 

Liverpool, 23 mai, 11 h. 10. 
Ventes 8.000 balles. Marché ferme, partielle 

ment 1(64 d. de hausse sur hier. 
Livraison : août-septembre 6 36/6-1 d. ; septem-

I bre-oetobre 6 10/64 d.;octobre-novembre0 . . / . d.; 
| novembre-décembre 5 60/64 d. ; décembre-janvier 

5 59/64 d. 
Bombay, 20 mai. 

(Dépêche de M. G. Lockhart) 
Cotons. — Recettes deux jours, 18.000 balles, 

contre 14,000 b. l'an dernier. — Total, 5 jours, 
60.000 b. contre 38.000 b. l'an dernier. 

Change. — Rapproché, 1,91 1(2, hausse 1(4; 
éloigné, 1,91 1(4, inchangé. 

Manchester, 21 mai. 
Tissus et filés. — Il y a des ordres d'achats 

en tissus convenables pour l'Inde; toutefois A cau­
se delà récente hausse des prix et de la difficulté 
de délivrer la marchandise, peu d'affaires ont été 
praticables.Les tissusimpr.més sont excessivement 
ment et la tendance est plutôt A la hausse En au­
tres articles des ordres pour des quantités modé­
rées continuent A arriver A de peins prix, quoi­
que les filés soient calmes et dans ueo position 
moins favorable que les tissus. 

Lin, Jato et Chanvre 
Riga, 17 mai. 

Lins.— Marché sans changement; prix soutenus 
de 21 A 25 roubles le berk, pour Couronne, avec 
affaires insignifiantes. 

Belfast, 20 mai. 
Lins.— Le seul changement A signaler dans les 

marchés hollandais et belges est qu'il existe moins 
de choix. La hausse du rouble a pour ainsi dire 
suspendu les affaires avec la Russie. 

Fils.— La demande reste calme pour tous les i 8 e f a i t P l u s facilement 

jet de vapeur, lequel, aprèsavoir traversé de l'eau 
se répand dans la chambre de vaporisage close A 
cet effet. 

L'opération du vaporisage dure un temps plus 
ou moins long ; admettons, pour fixer les idées, 
3(4 d'heure A 1 heure; au bout de ce temps, le fil 
est vaporisé, c'est-A-dire que sa torsion est ce que 
l'on appelle fixée; — mais que s'est-il passé pen­
dant cette opération, si longue, relativement au 
temps nécessaire pour produire l'effet voulu ? Les 
bobines placées* la surface du panierontété plus 
exposées A l'action de la vapeur que les bobines 
qui se trouvaient placées à l'intérieur dudit pa­
nier. 

11 en résulte que les bobines qui auront pendant 
trop longtemps subi l'action de la vapeur, so se­
ront allongées, auront leurs pointes déformées et 
qu'elles présenteront des difficultés au dévidage ; 
celles, au contraire, qui étaient placées dans le 
milieu du panier, seront restées intactes de défor­
mation, tout en étantfixées. 

L'appareil dont il s'agit remédie aux inconvé­
nients signalés; au lieu de durer trois quarts 
d'heure à une heure, l'opération du vaporisage 
dure une minute pour les fils en bobines, une mi­
nute et demie pour les filés en cannettes. 

Le remède au mal est simple : il consiste A faire 
préalablement le vide dans le récipient dans lequel 
sont placés les filés A vaporiser, puis A laisser pé­
nétrer la vapeur après que le vide a été préalable­
ment fait; il résulte de cette manière de faire que 
la pénétration de l'atmosphère vaporatrice dans la 
milieu du panier se fera beaucoup plus rapidement 
et que les bobines de l'intérieur du panier seront 
vaporisées aussi vite que celles qui sont A la sur­
face. 

Voici maintenant comment fonctionne l'appa­
reil : 

Je suppose l'eau dans une cuve amenée A 1C0» 
et tout l'appareil chaud. 

On introduit dans l'autre cuve les fil/s A vapo­
riser. 

On fait fonctionner l'injecteur pour obtenir le 
vide A 60 cent, de mercure. 

Puis on met en communication les deux cuves, 
tout en maintenant en fonction l'inspiration par 
l'injection de vapeur ; au bout d'une minute et 
demie pour les cannettes, l'opération est ter­
minée. 

L'appareil dont la description vient d'être décrite 
fonctionne depuis un an dans la filature de MM. 
Heilmann, Kœchlin, Huneyl et Cie A Mulhouse. 

Voici quelques indications sur sa marche indus­
trielle 

Production par heure en filés en bobines : 68 
paniers de 25 kil. chacun, soit 1,700 k. de filés 
vaporisés par heure. 

Production par heure en filés en cannettes : 63 
paniers de 20 kil. chacun, soit 1,260 kil. défilés 
vaporisés par heure. 

Avec un seul appareil, on peut vaporiser par 
jour de douze heures: 700 paniers moitié bobines 
et moitié cannettes, soit 15,750 kil. de fil. 

Des expériences faites au point de vue de la 
consommation de vapeur ont donné les résultats 
suivants : 

Emploi de vapeur : 175 kil. vapeur pour vapori­
ser 100 kil. de fil, moitié bobines, moitié cannet­
tes (ce dernier renseignement toutefois sans ga­
rantie d'exactitude absolue.) 

Lorsque les filés ont été préalablement exposés 
A une humidité froide, l'opération du vaporisage 

toure la caisse est inférieur à celui de la laine, il 
ne fera à travers le bois échange d'humidité entre 
la laine et l'air atmosphérique avoisinantjusqu'à 
ce que la laine et cet air se trouvent chacun dans 
un même état hygrométrique, proportionnelle­
ment A l'état do saturation d eau, de la laine et de 
l'air. 

En résumé, l'appareil présente les avantage» 
suivants : 

Les bobines de chaine ne sont pas déformées et 
ion évite les difficultés de dévidage que l'on ren­
contre dans les bobines qui n'ont plus conservé 
eur force primitive. 

L'apareil permet d'opérer beaucoup plus rapide­
ment qu'avec les appareils connus, et en cas de 
presse dans les expéditions, de ne pas perdre le 
temps que demandent les procédés ordinaires. 

Cet appareil permet aussi de vaporiser A vapeur 
sèche ; dans ce cas, le volume disparaît, et la va­
peur est admise, dans la cuve A vide même, au 
moyen d'un tuyau de vapeur percé de trous et en­
touré d'un corps cylindrique également percé de 
trous. ( La Revue de la teinture.) 

Sucres 
LILLE. 2 3 m a i . 

Suc.n<>3!88de(?.) 
— acquittés . . . . 
— pain 6 k. n» 1 
Betteraves disp. 
Mélasse 

Cours 

21! n . . . 
82 

36 

COTE OI 

d u j o u i 

1 O*. 

1 

FIOTKLLE 

Dem. 

Cours précéd. 

29 75 . . . . 

•a 
107 M 36 

BULLETIN FINANCIER 
Paris, 22 mai. — Les haussiers ont voulu dès le 

début reprendre l'offensive, mais des ventes sont ar­
rivées et ont fait rétrograder la cote. Nous répétons 
encore que dans ce moment il faut agir avec la plus 
grande prudence. 

Hait (ours nous séparent encore de la liquidation 
et d'ici ià il peut encore se produire bien des mouve­
ments Le 8 0j0 après avoir été à 90.30 revient à 90,05, 
Le 4;îJ est à loti.oô. 

Les actions de nos grandes sociétés de crédit sont 
lourdes. 

Le Crédit foncier est à 1245. La Banque de Paris 
vaut 880. Le Crédit Ivonnais se tient à 7S<> 25. Le 
Suez est faible à 2367:50. 

Lts fonds étrangers sont en téaction sensible, 
L'Italien est à 96.65. L'Extérieure est à 76 1(8 soit un 
point de baisse depuis trois jours. 

En Banque on a toujours de brusqnes mouvements 
sur les valeurs de cuivre. L'Alpine est bien tenue. 

Les obligations de Porto-Rico sont à 289. On négo­
cie à 580 les actions des établissements Eiffel. 

genres. Prix sans variation 
Toiles.— Demande courante, mais sans grande 

activité. Les anciens ordres s'épuisent et les non-
veaux ne sont pas nombreux. Prix saD.s change­
ment. 

LE VAPORISAGE DES U L I E S FILÉES 

Ensemble., 
Titrages — 

277.808 k. 50 257.648 k. 80 
497 519 

(Bulletin bi-mensuel). 

Il ne faut pas considérer l'opération du vapori­
sage comme un moyen de donner de l'humidité 
permanente au fil, autrement lit de le surcharger 
en poids: o'ii, immédiatement après l'opération 
du fixation, il y a exc-s d'humidité, mais elle 
disparait très rapidement: on ne peut pas capter 
l'humidité du fil; il se fait entre la laine et les 
corps qui 1 environnent un échange d'humidité qui 
maintient la laine et ces différents corps, dans les ! 

Pour vaporiser les fil»s de laine peignée, on se i mêmes états hygrométriques, proportionnellement 
sert généralement de chambres, dans lesquelleson i A leur pouvoir d'absorption d'eau. 
loge, sur des rayons ménagés A cet effet, les pa- L'expérience de ce fait peut facilement se con- ; 
niers de filature qui contiennent les filés A vapo- I firmer : il suffit de surcharger d'humidité des aléa • 
riser. de laine, de les enfermer dans une caisse bien. . 

Dans le milieu de la chambre, aboutit une prise close et d'exposer cette caisse dans un local quel- , 
de vapeur, qui permet de dégager dans le local un conque ; si 1 état hygrométrique de l'air qui en- : 

AVIS AUX INDUSTRIELS 
ET AUX NEGOCIANTS 

On vient de mettre en vente aux bureaux du 
Journal de Roubaix et du Bulletin des Laines 
un tableau dans lequel ont été réunies des statis­
tiques très intéressantes pour le commerce et l'in­
dustrie de la laine. 

Ce tableau se complète par des graphiques pré. 
sentant les fluctuations des cours, non seulemett 
de la laine brute et du peigné Buenos-Ayres, ma s 
anssi de la blousse. 

Cette dernière partie embrasse une période de 
quatorze années et a été dressée sur les indica­
tions de l'un de nos meilleurs courtiers. C'est un 
travail unique et très utile A consulter. 

PRIX DU TABLEAU DE STATlSTmUES : » * > 
Ce prix est réduit à un franc pour les abonni's 

A la grande édition du Journal de Roubaix et *u 
Bulletin des Laines. 

Le tableau collé sur toile coûte 1 fr. 50 en plus. 

!.. d: ; . f e u r gérant : ALFRED REBOfX. 
np allred Kebnin. w rue Neuve. Roubaix 

On r e ç o i t dans l e s b u r e a u x I Etude de M« Charles THERY, 
du JOTJRÏf A L D E R O U B A I X • notaire i Tourcoing, successeur 
d e s a n n o n c e s e t inser t ions de de M* B1GO. 
t o u t g e n r e s , pour t o u s l e s — 

d T r T t . ^ î a ^ n c T l t I fl A P W T ( 1 M Ç 

• S^rva*'"""|W âbllUliO 
DE 1,000 FRANCS L'UNE 

i libérées» de 2SO francs 
I de la Caisse de Liquidation des 
I ôpërationt sur Marchandises de 
* Roubaix-Tourcoing, établie A 
I Roubaix, au eapital de un million 
I de francs. 

A VENDRE 
I a u enchères et par adjudication 
| eonfonnémentam dispositions de 
I l'article 95 du Code de commerce. 
| Le jeudi29 mai 1890, deux heu­
res de relevée, en l'étude et par le 
par le ministère de M> THÉRY, 
notaire A Tourcoing, A la requête 
de M» DON GÉ, agréé A Tourcoing, 
svndic de la faillite de M. Albert 
De Haes. 

Pour tous reaseignements, s'a­
dresser A M« THERY, notaire, 
dépositaire du cahier des charges. 
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AoUoDces légales 
Etude de Ma Henri DRUELLE, 

avoué près la Cour d'appel de 
Douai. 

SÉPARATION N CORPS 
ET DE_B1ENS 

A s s i s t a n c e Judic ia ire 

Décision dn bureau établi près la cour 
du Tmarê 1890 

D'un arrêt de défaut rendu par 
la première chambre civile de la 
Cour d'appel de Douai, le 5 mars 
1890 

EntreM"™ Marie LALLEMAND, 
sans profession, demeurant A Rou­
baix, épouse du sieur Paul-Joseph 
LANGERAERT, 

Et leditsieur Paul-JosephLAN-
GERAERT, ex-gérant de la Com­
pagnie Singer, demeurant A Rou-

II appert : 
Que la séparation corps et de 

biens a été prononcée entre les 
dits époux LANGEftAERT LAL-
LEMAND au profit de Mme Marie 
LALLEMANP. 

Pour extrait, 
I2724d Henri DRUELLE. 

I appartiennent A l'occupeur), for-
, mant les numéros 4:13, 434, 435 
I de la section D du plan cadastral. 
| Ces terres sont occupées par les 
i sieurs et dame Deknuydt-Devos, 
i cultivateurs A Warhem, pour 9 
| années, qui ont pris cours le i l 
i novembre 1SS9, moyennant un 

fermage annuel de 25J fr. impôts 
ea sus. 

Pour plus amples détails voir 
les affiches. 

Tour tous renseignements, s'a­
dresser audit Me CHOCQLEEL, 
notaire. 22728d 

IMMEUBLES 
A VENDRE 

EtudedeM«VALENDt:CQ,notaire 
A Lannoy. 

LTS-LEZ~LANN0Y 
à front du pavé de Lys A Leers 

BELLE 

MAISON 
A usage de deux demeures 

A V E C J A R D I N 

A V E N D R E 
par suite de décès 

L'an 1890, le lundi 2 juin, A 
S heures précises de relevée, M» 
VALENDUCQ, notaire A Lannoy, 

Srecédera ea son étude A l'adju-
ication dudit bien. 
S'adresser, pour les renseigne­

ments audit Me VALENDUCQ, 
notaire A Lannoy. 

Pour cause de décès 

VENTE DE CIRÉ A «RE 
d'une splendide 

PROPRIÉTÉ 
si t i t t â GUclBTelt-lez-Tfpres (Mgiirjie) 
Comprenant : Château de cons­

truction réceate et richementmen-
i l ô , paro, étanget Jardin potager, 

tune contenance totale de 13 
,ctares. Visible tous les jours. 
S'adresser 4 M« PARRET, no­

taire A Zonnebeke, arrondisse­
ment d'Vypres. 22584 

Etude de Ma Léon CHOCQUEEL, 
notaire A Bergues (Nord,). 

Commune de Warhem 
(près Bergues) 

Trois M e s et excellentes 

FERMES 
b i e n bât ies e t a g g l o m é r é e s 

A VENDRE 
a n x e n c h è r e s p u b l i q u e * 

Le l u n d i f» j u i n 4 HWO, A 
2 heures de relevée, en l'étude et 
par le ministère dudit Ma CHOC­
QUEEL. 

DÉSIGNATION SOMMAIRE : 

1er LOT. — Une ferme, sise A 
Warhem.de laeontenanc e d'après 
cadastre de 29 hectares 94 ares 
07 centiares en fonds de bâti­
ments, cour, jardin, pâture et 
labour. 

Occupée par les sieurs et dame 
Huyghe-Levin, pour 9 ans, qui 
ont pris cours le 11 novembre 188;>. 
movennant un fermage annuel de 
3,900 fr. outre les impôts et des 
livrairons en nature. 

2me LOT. — Une ferme* sise A 
Warhem, de la contenance d'après 
cadastre de 10 hectares 03 ares 
64 centiares en fonds de bâti­
ments, cour, jardin, pâtures et 
labours. 

Occupée par les époux Maeke-
Mysoot, pour 9 années, qui ont 
pris cours le 11 novembre 1888, 
movennant un fermage annuel de 
1,0&8 fr. outre les impôts et des 
livraisons en nature. 

3me LOT. — Une ferme, sise A 
Warhem, de la contenance d'après 
cadastre de 23 hectares 08 ares 
05 centiares ea fonds de bâti­
ments, ceur, jardin, pâtures et 
labour. 

Occupée par les sieurs et dame 
Achte-AUaert, pour 9 années, qui 
ont pris cours le 11 novembre 1888, 
•movennant un fermage annuel de 
de 2,810 fr. outre les impôts et 
des livraisons en nature. 

4»eLOT. — 1 hectare 64 ares 
34 centiares de terrés 1 labour. 
jardia, fonds de bâtiments (qui 

une bonne maison de 
librairie, imprimerie, 

papeterie et fournitures de bureau, 
située dans une ville industrielle 
du Nord. — Ecrire au bureau du 
iournal, aux initiales P. D. C. 
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Démodes* offres 
D'EMPLOI 

DIVE 
BÉPUBI.IQi K FRANÇAISE 

A LOUER de suite une jolie 
I l t IQAY 8 i t n é e ^ t rue des Fleurs, 
IflAloUl* comprenant 3 cham­
bres, salon, salle A manger, veran-
dah, jardin. — S'adresser 31, rue 
du Grand-Chemin. 21803 

MAISON U O U E R - n o e ^ 
grand'porte et vastes magasins, 
propre A tout commerce. — S'a­
dresser, 29, rue de la Fosse-aux-
Chênes. 20921 

Tlggi^J? lll'i â\likliL' InMnr , HfA AlilyLIi 
A L O U E R emplacement de 

3,000 mètres en rez-de-chaussée 
avec front A rue, force motrice, 
chauffage et éclairage. Cet em­
placement serait disponible A par­
tir du 1er septembre prochain. 
S'adresser 24, rue des Longues-
Haies, le matin, avant neuf heu­
res. 22638 

JARDIN A LOUER " Z i ï t 
situé entre la Croix-Blanche et le 
Parc de Barbieux. — S'adresser 
rue Charles-Quint, 25, Roubaix. 

22674 
A 

usage ALOlERbXMAISON 
de commerce, avec vitrine et jar­
din, située dans la (irande-Rue, 
109. S'adresser rue de l'Ermitage, 
n« 8. 22643 

Vente diverses 
A VENDRE CHARIOT NEUF 
A usage de farinier, cultivateur, 

| etc. Belle occasion. — S'adresser 
! A M. Edouard Ouquenne, boulan­
ger au Breucq-Flers (Nord).22723 

CESSIONS 
ua é t a b l i m e m e n t 
I n d u s t r i e l encore 

en pleine activité, comprenant 
filature de laines et dépendances 
diverses, magasins, bureaux, mai­
son d'habitation, etc. Grandes 
facilités pour la reprise. — Pren­
dre l'adresse au bureau du jour­
nal. 21992 

ÉPICERIE-BUYETTEApcoéudrer 

cause de changement de com­
merce, épicerie-buvette. Loyer 35 
francs. S'adresser chez M. Henri 
Leelereq.A rAncten Temps, rae' 
Watt. 22712 

IVi î OE LA DIRECTÏOB 3!: J0URWI 
Ne pas adresser tes lettres en rt*r>onsa 

aux anno»ct?8 au Directeur du iournal, 
ruais bien mu.v initiales indiquées dans 
l annonce. Exemple: K.S. 4li, bureau Ju 
JOURNAL DE ROUBAIX. ( I t J U T I 
n» ) De la sorte, la correspondance est 
remise ou réexpédiée fermée à l'i 

1?Il 1)1 AVO sérieux, marié, dis-
IlJlIrLUlJJ posant de quelques 
heures par jour, désirerait les 
employer A un travail quelcon­
que. Ecrire au bureau du iour­
nal, aux initiales B. O. A. 22520 

B U D I AI Une personne, avant 
M i l LUI fait les achats de"lai­
nes brutes sur les places de Lon­
dres, Anverset le Havre, demande 
emploi, pour Roubaix ou Tour-
coing. (Achats ou ventes). Bonnes 
références. — Ecrire A M. Dele-
mer, rue Racine, 30, Roubaix. 

22719 

m l f i i 7 I I T 8 e r i e u x ' b i e n P o s ô 

AUfiil 1 sur la place de Man­
chester, oii il a de nombreuses 
relations, désire y représenter une 
maison de Roubaix faisant l'arti­
cle robes et autres tissus de la 
fabrication de Roubaix. Référen­
ces de tout premier ordre. Ecrire 
au bureau du journal, aax initia­
les C. D. 22076 

COMMISSIONS m a ^ T a n s ^ u 1 : 
centre et ayant de bons ouvriers, 
demande commissions. — Pour 
renseignements, s'adresser chez 
M. Lauwers, 180, rue Blanche-
maiile, Roubaix. 22709 

finVlIVI Demoiselle, 38ans. 
i l l i l l 1 W Y h meilleures référen-
renees, au courant d'un ménage, 
désire place chez monsieur seul 
on veuf. — Prendre l'adresse au 
bureau du journal. 22701 

C r D V l F T P Une personne d un 
O L t l V A l l l I i s?« mnr, sachant 
faire la cuisine et entretenir une 
maison, demande place chez per­
sonne seule ou ménage sans en­
fants. Bons certificats. S'adresser 
chez M. Henri Vandemester au 
hameau du Paradis, A Wattrelos. 

22711 

d'intérieur, ayant 
servi plusieurs 

années dans un collège, demande 
place. Références de 1e r ordre. — 
S'adresser au Grand Bureau de 
Placement, en face la Grande-
Poste. 22722d 

ASSURANCES INCENDIE 
Une compagnie anglaise de pre­

mier ordre, demande on agent ne 
représentant aucune compagnie. 
Demande par écrit seulement 
ene« M. Trolet, 104, rtie RWfcé-
lieu, â Paris. S2726 

VILLE DE ROUBAIX 
Rue Monge 

MISE EN t à f N VIABILITE 

A D J U D I C A T I O N 
Le devis s'élève A la somme de 

40,000 fr. y compris celle de 
2,723 fr. 15 pour dépenses impré­
vues. 

Cautionnement A verser 1,350 
francs. 

Le Maire de la ville de Roubaix 
donne avis que le mardi 17 
juin 1890, A 11 heures du matin, 
dans l'une des salles de l'Hôtel-
de-Ville, il sera procédé A l'adju­
dication, au rabais sans fraction 
de franc et sur soumissions cache­
tées, des travaux de mise en état 
de viabilité de la rue Monge, con­
formément au projet adopté par 
le Conseil municipal, dans sa 
séance du 25 octobre 1889, et ap­
prouvé par M. le préfet du Nord, 
le 30 avril dernier. 22725d 

r DU GAZ DE ROUBAIX 
pour l ' é c l a i r a g e 

LE CHAUFFAGE & LA FORCE lOTRICt 

PRIX DES (MES CLASSÉS 
S u l f a t e d ' s m m o a l a q o e 

p o u r e n g r a i s » garanti conte­
nant 20 A 21 0j0 d'azote, 3 « fr. 
les 100 kilos jusqu'à 1,000 kil. et 
3 3 fr. les 100 kil. au-dessus de 
1,000 kil. Paiement comptant. 

C e n d r e s d e c o k e très fines 
pour la fabrication du mortier et 
pour allées de jardins, 2 5 c e n t . 
l'hectolitre pris A l'usine. 

S'adresser A l'usine, rue de 
Tourcoing, n» 58, A Roubaix, ou A 
l'usine A gaz, A Croix. 22428 

tTAELl 

VICHY 
PROPRIÉTÉ DtL'tTAT W«/ar) 

RAISON DM» BAIXB 
BAIH$ t OOUiHlt da tosto i 

m r !• traMamant «M maltditê i* Pu-
t — l l , tt foi», O» /». w u i , granlll, 
ataMta, mette. •*««/• trluairet. 

Tona lea!oan,Aa 1» Mal a i l * Sap. 

BamaliiiaiiiiiiianmTxlr i r ~ ~ " ~ " * 
fine» â fa OI*aaaaaaixiaatlra t 

PARU. s. aMrfavtrt «Mtaiirtr* 
22495 

DETTES NON-RECONNUES 
Le sieur Amand-Joseph TU RCK, 

peintre, demeurant Delhaye, 58, 
A Tourcoing, a le regret de pré­
venir le public, qu'A partir de 
ce jour, il ne reconnaîtra plus les 
dettes que pourrait contracter sa 
femme, Marie HALSEN. 22721d 

Une personne établie dans 
le négoce demande un 

prêVde 30 à 60,000 francs sur ga­
ranties sérieuses. Réponse au bu-
n * n dn journal aux, initiales M. 
C. A. «Î20. 21602 

PEINTURES, DECORS, VITRERIt 
E N T O U S G E N R E S 

Fabrique de p. rsiennes motivantes dites Jalossies 
DE TOI'S SYSTKMKS 

FORCE MOTRICE POIR LA FABRICATION DE CLAIES 
p o u r S e r r e » , V é r a n d a h s e t F e n ê t r e » 

VENTE EN GROS ET DÉTAIL DE MAILLONS ET CROCHETS 
P O U R C L A I E S 

M VISON GYRE-LEBRUN 
F o n d é e e n 1H-I1» 

82, Rne de Lannoy, 82, ROUBAIX 
MOULURES POUR CADRES, encadrements, glaces, nvroirs, glaces 

pour devantures de magasins, panneaux pour portes, rosaces, gravures, 
tabrique de plaques de propreté avec trous de clefs et trous d'olive, verre 
mousseline, verre cannelé, verre rayé et poli, etc. —Jalousies charabranlées 
contre le vent, claies à biseaux se remontant a coulisses et remplaçant la 
jalousie; jalousies pour bureaux, en zinc perforé et toile métallique; claies 
pour ombrer, pourserres, lanterneaux, marquises, iardins d'hiver, rotondes; 
jalousies vénitiennes. 21722 

VIN DE PEPTONE 
de C H A P O T E A U T , Pfaarmicitii à Pani 

La Peptone est le résultat Je la digestion de la 
riandede bœuf par la pepsine comme par l'estomac 
lui-même. On nourrit ainsi les malades, les conTa-
lescentsettoutespersonnesatteintesd'anémiepar 
épuisement, digestions difficiles, dégoût des 
aliments, fièvres, diabète, phthisie, dysen­
terie, tumeurs , cancers , maladies du foie 
et de l 'estomac. —DÉPÔT : Tontes Pharmacies. 

21071 

Maison spéciale pour l'entreprise générale 
DES 

RÈGLEMENTS DE CONVOIS 

ET TRANSPORTS FUNÈBRES 

1 

64-66, R»E DE L'ALOUETTE, R O U B A I X 

TENTURES AVEC LUMINAIRES DEPUIS 1 0 FRANCS 
C O R B I L L A R D S depu i s t 5 fr. 

NOTA. — La Maison informe les familles qu'elle se charge, 
N S I I S d é p l a c e m e n t s o e n n p o u r e l l e s i , de la dé­
claration du décès à la Mairie, de la cérémonie religieuse, 
de l'ouverture de caveau, de l'achat de terrain, des exhuma-
tions.du transport des corps en France et àl'Etranger. Pour 
les transports venant de l'Etranger, chapelles ardentes prrfc 
visoires pour le dépôt des corps. Sur demande, on se rend k 
domicile. 

La Maison, dont l'existence remonte à vingt ans, possède 
une organisation très complète et unique dans la région 
pour tout ce qui concerne les cérémonies funéraires ; elle a 
des correspondants dans tous les pavs. 21165 

PHOTOGRAPHIE D'ART 

£> 3rï Ë T T X-J EL 
47, Rne dn Général Ciianzy 

SPÉCIALITÉ D'AGRANDISSEMENTS 
Inaltérables «n Charbon 

Fabriquée appareilsdegymnasiique 
J. VROMAN 

R O U B A i : X . , S S 5 , G r a n d e - R u e , 2 2 » . R O U B A I X 

INSTALLATION COMPLÈTE 

DE GYMNASES DE JARDINS ET D'APPARTEMENTS 
Pose, entret ien et répara t ion* . Port iques fixes 

et portiques démontables pour j a rd ins . 
Envoi du d e v i s et pr ix -courant sur demande. Ï221T 

Bandag i s te - Orthopédis te - Spéc ia l i s te 
36, IU'E ESOJ/ERMOISE. 36, LILLE 

GEORGES VALIN 
h'.'-élève des Ecoles de Médecin.' ctde Ph» de Lille 

Chers lecteurs. 
Combien de malheureux, ftla suite d'un accident 

quelconque, restent al'îligés, n'osant se rendre 
chez un spécialiste pour se procurer un bandage 
ou tout antre appareil propre à les guérir, ou.dans 
le cas de non guérison.Jà leur permettre toutefois 
de travailler comme par le passé. Quelle est la 
raison qui retient ordinairement ces malheureux 
en pareil cas T Le prix généralement très élevé 
de to.is les appareils. Qu'us ne craignent plus. 

Etant déjà tiés raisonnable auprès des clients 
se trouvant dans une parfaite aisance, je promets 
à l'ouvrier d'être le plus raisonnable à son égard: 
tous pourront veHir me trouver sans crainte : ils 
peuvent et. e cei tains de sortir toujours de chez 
rr oi très satisfai s. 45332 - 22594 

EXTINCTEUR UNIVERSEL 
PRIX : FR. 12 60 

F. MENNECKE 
PARIS, 22, Rne Bandin. PaRIS 

F A B R I Q U E D E M E U B L . 
Siège». Uteriea. Tapisserie» et Tenture» 

P. COLIN & C IE 

A n c i e n n e M a i s o n F R E M A L X - D E R E I L L E 
4 - C S , R u e N a t i o n a l e , L I L T .TV. 

O n p e u t v i s i t e r l e s a t e l i e r s d e f a b r i c a t i o n t o u s 
l e s J o u r s s a u f l e s d i m a n c h e s e t f ê t e s . 22310 

INSTITUT HYDROTHÉRAPHP DE DINANT-Sl R-MECSE 
Ce magnifique établissement est ouvert toute l'année, situé à rai-

côté à deux pas de la gare, au milieu d'un grand parc, avec une vue 
splendide sur la Meuse et la ville, se recommande par ses installa­
tions balnéaires complètes, alimentées par des sources d'eau-vive. 

Ses conditions do salubrité en font également une maison modèle 
de convalescence et de famille. — Directeur : Docteur ED. MOTTE, 
médecin de la Maison du Roi. Î206fi 

S E U L . E N F R A N C E 

É L K V B U R - R E P R O D U C T B U R 

PURS LAPINS DE GARENNE 
1 0 , 0 0 0 l . A P K R E . W X A V E N D R E 

qui feront deux portées dans la saison 
S"adreMer de suite 4 M. Louis CONOEDIEl et C'*, directeur de 

ja Grande Lapinerie de l'Eure. Vieil-Evreux (Eure). 257*0 
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